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Gazette des JO
ATHLÉTISME : KARSTEN WARHOLM, DE L'OR EN BARRE
Non seulement il a confirmé les attentes en remportant la finale du 400 
mètres haies, mais il en a également profité pour réaliser un prodigieux tour 
de piste en 45 secondes 94 centièmes. Hier, le phénoménal norvégien de 
25 ans a amélioré de 46 centièmes le précédent record dont il était déjà 
le détenteur depuis le 11 juillet dernier. Premier athlète à passer sous la 
barre des 46", le double champion du monde (2 017 et 2 019) a devancé 
l'Américain Ray Benjamin (46"17) et le Brésilien Alison Dos Santos (46"72).

ATHLÉTISME : ANDRÉ DE GRASSE MEILLEUR TEMPS EN DEMI-FI-
NALE DU 200 M
En s'imposant dans sa série en 19"73, le Canadien a réalisé la meilleure 
performance des huit qualifiés pour l'épilogue programmé ce soir. Derrière 
lui, arrive l'Américain Kenneth Bednarek (19"83). Compatriote du dernier 
cité, Noah Lyles a franchi la ligne d'arrivée de sa série dans le même 
temps (19"99) que le Canadien Aaron Brown et le Libérien Josh Fahbulleh.

HANDBALL : UN DERNIER CARRÉ ROYAL
Danemark-Espagne et France-Égypte sont les deux demi-finales du tour-
noi hommes. Tenants du titre, les Danois sont venus à bout, en quart de fi-
nale, de la Norvège (31-25), les Espagnols de la Suède (34-33), les Français 
du Bahrain (42-24) et les Égyptiens des Allemands (31-26). Les Pharaons de-
viennent ainsi le premier pays africain à atteindre le dernier carré lors des JO.

BASKET-BALL : TEAM USA AU RENDEZ-VOUS
Vainqueurs de l'Espagne (95-81), Kevin Durant et ses coéquipiers atteignent 
l'avant-dernière marche de la compétition. Tout comme la Slovénie de Luka 
Doncic qui a éliminé l'Allemagne (94-70) et affrontera la France, tombeuse 
pour sa part de l'Italie (84-75). L'Australie a battu l'Argentine (97-59).

Par JAL

• L'Union : Quel sentiment vous 
laisse votre première participa-
tion aux Jeux olympiques ?
Guy Maganga Gorra : je tiens 
en premier lieu à féliciter tous 
les athlètes gabonais ayant pris 
part à ces Jeux. Ça n'a jamais 
été facile d'affronter les meilleurs 
mondiaux dans l'une des com-
pétitions les plus importantes au 
monde après le Mondial de foot-
ball. Pour ma part, à chacune de 
mes courses, j'étais euphorique, 
au point d'oublier toutes les diffi-
cultés. J’avais tellement envie de 
courir et prendre du plaisir dans 
cette compétition que le stress ne 
faisait plus partie de mon voca-
bulaire. C’est quelque chose de 
nouveau et j’en tire une grande 
leçon pour le futur.
Qu'est ce qui explique exacte-
ment votre présence dans le 100 

mètres, plutôt que le 200 ou 
400 m, vos distances de prédi-
lection ?
À la base, je suis un coureur des 
deux distances, mais spécialiste 
du 200 m. Pour ces JO, mon coach 
et moi nous nous sommes focali-
sés exclusivement sur le 200 m. 
Et l'objectif était d'atteindre la 
demi-finale de la distance. En-
suite batailler ferme pour aller 
en finale. Au début de la saison, 
j'avais un chrono de 20 " 50. Donc 
largement éligible sur 200 m aux 
JO. Mais à ma grande surprise, 
trois semaines avant les Jeux, j'ap-
prends que j'allais désormais cou-
rir le 100 m. Les explications don-
nées ne m'ont guère convaincu. 
Qu'à cela ne tienne, nous avons 
débuté juste après la préparation 
du 100 m pur. À mon arrivée à 
Tokyo, j'ai été surpris de voir des 
collègues s'aligner sur 200 m alors 
qu'ils avaient des chronos de 21". 
Du coup, je me suis rapproché du 
coach du Mali qui m'a expliqué 

qu'il était possible de faire un re-
cours pour être aligné sur 200 m. 
Malheureusement, le 28 juin était 
la date butoir des qualifications. 
Si le recours avait été effectué à 
cette date, j'aurais compéti sans 
doute sur 200 m.
Les temps observés lors des pre-
mières séries et même jusqu'en 
demi-finales, ne vous ont-ils pas 
laissé des regrets ?
J'ai donné le meilleur de moi-

même et ce malgré une douleur 
au tendon du genou droit. À dire 
vrai, je n'ai aucun regret car j'ai 
couru sans peur au ventre. Mon 
seul regret est de n'avoir pu cou-
rir le 200 m. J'avais ma place en 
demi-finale. Ceux qui se sont qua-
lifiés sur 200 m en demi-finale 
avaient des chronos en deçà de 
20"50. Dommage !
Passé l'étape des JO à Tokyo, quels 
vont être vos challenges à court et 

moyen termes ?
- M'améliorer afin de porter 
haut l'athlétisme gabonais. Je 
souhaite véritablement montrer 
toute l'étendue de mes capacités. 
Et comme vous savez, le haut ni-
veau nécessite des moyens finan-
ciers et des sacrifices. Car, pour 
courir à travers le monde, il faut 
des moyens. J’aimerais juste qu’on 
puisse croire en moi et m’accom-
pagner à chaque fois.

JO 2020/Maganga Gorra : "Mon seul 
regret est de n'avoir pu courir le 200m"
LE sprinteur gabonais qui dresse son bilan des Jeux 
olympiques, se projette également vers ses objectifs.

Propos recueillis par James Angelo 
LOUNDOU

Tokyo/Japon

ELAINE Thompson-He-
rah est bien la souve-
raine qui règne sur les 

32es Jeux olympiques. En rem-
portant brillamment la finale 
du 200 mètres en 21"53, la 
Jamaïcaine a réussi non seule-
ment à conserver son titre, mais 
elle a aussi égalé la performance 
de l'Américaine Florence Grif-
fith-Joyner qui avait réussi le 
doublé 100-200 mètres en 1988 
à Séoul...
Et si la regrettée Flo-Jo conserve 
le record olympique et du 
monde (21"34) de la distance, 
la sprinteuse née à Kingston 

a réussi l'authentique perfor-
mance de réaliser le doublé sur 
deux  éditions de suite des JO.
On notera la présence surprise 
sur le podium de la jeune Na-

mibienne Christie Mboma 
(nous y reviendrons) qui a bat-
tu le record du monde junior en 
21"81 et de Gabrielle Thomas 
(22"87).

Finale du 200m dames : l'impératrice 
Elaine a encore frappé !

James Angelo LOUNDOU
Tokyo/Japon

Elaine Thomson, reine du 100 et 200 m. 
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Guy Maganga Gorra : « J’ai donné le meilleur de moi-même.»
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